
M
ichel et Monique MERLAUD 
possèdent 29 ha de bois 
dans l’Indre avec un Plan 

Simple de Gestion (PSG). Ils ont 
contacté le technicien du CRPF pour 
visiter les parcelles ensemble. Ils nous 
expliquent pourquoi.

Présentez-vous
Nous avons acheté ces bois en 
1999 au décès d’un ami. Ils étaient 
complètement à l’abandon car cet 
ami considérait qu’il protégeait 
ainsi la nature - depuis, nous avons 
appris puis observé que ce n’était 
pas le meilleur moyen d’améliorer la 
biodiversité.
Nous n’avions aucune connaissance

forestière et nous avons cherché un 
organisme pour nous aider. Nous 
avons découvert que le CRPF pouvait 
nous conseiller pour améliorer 
notre forêt. Le technicien a visité 
les parcelles : « Il y a du travail mais 
il y a du potentiel ! » C’est ainsi que 
nous avons commencé à améliorer 

nos bois ; avec ses conseils et en 
suivant régulièrement des réunions, 
des formations… Notre PSG a été 
renouvelé en 2013.

Pourquoi demander la 
visite du CRPF ?
Nous avons planté 2 ha de Chênes 
sessiles en 2010, comme prévu 
au PSG. Ils ont eu beaucoup de 
problèmes (mauvaise reprise, dégâts de 
chevreuil…) et ont été envahis par des 
Pins sylvestres, plus vigoureux. Sept 
ans après, certains chênes mesurent 
3,5 m mais les pins poussent plus 
vite. Alors je ne savais plus quoi faire

dans cette plantation : couper les pins 
pour sauver les chênes ? Ou l’inverse ? 
Je suis pourtant régulièrement les 
réunions pour les propriétaires, mais je 
n’avais jamais vu cette problématique 
avant. J’ai donc contacté le technicien 
du CRPF pour avoir son avis.

Qu’en tirez-vous ?
Il m’a conseillé de profi ter de ce
mélange d’essences ; favoriser les
belles tiges, quelle que soit l’espèce.
Il m’a appris que si un pin gène un
beau chêne, on le coupe à hauteur
d’homme pour laisser le chêne
s’épanouir tout en le protégeant.
Sinon, on aide les pins prometteurs.
Nous avons aussi fait le point sur
les autres parcelles et le PSG ; il m’a
conseillé de ne pas tarder pour réaliser
certaines éclaircies, m’a montré

comment mieux choisir les essences
en connaissant certaines plantes…

Ces visites sont nécessaires car on ne
voit pas ses propres défauts ; il faut
un regard extérieur. Et tout évolue :
ce qui était vrai il y a 20 ans, ne l’est
plus forcément maintenant. On le
voit avec le changement climatique
pour le choix des essences, la façon
de marquer les éclaircies… Ces
techniciens sont indispensables à
l’amélioration de la forêt.

Propos recueillis par Christine POMPOUGNAC
Ingénieur au CRPF

Contacts :

Techniciens du CRPF (voir page 12)

« Je me posais des questions alors 
j’ai contacté le CRPF. »

La visite avec le CRPF permet de faire le point sur la gestion.
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